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1. Voir la Revue Quart 
Monde N°264 | 2022/4 : Vers 
une protection sociale uni-
verselle, l’article de Régis 
De Muylder : « Le projet  
Savoir Santé Participation à 
Port-au-Prince ».
2. https://www.atd-quart 
monde.org/hommage-aux-
victimes-de-la-maltraitance-
institutionnelle-daujourd 
hui-et-dhier/
Hommage aux victimes de 
la maltraitance institution-  
nelle d’aujourd’hui et 
d’hier. Texte écrit par Laura  
Nerline Laguerre et Mogène 
Alionat d’Haïti, Carine 
Parent de France, Mariana 
Guerra et Eduardo Simas du 
Brésil et déclamé au Mémo-
rial de Gorée (Sénégal) pour 
la journée internationale de 
l’éradication de la pauvreté.

À Port-au-Prince, l’équipe ATD Quart Monde mène son action 
dans un territoire sous le contrôle des gangs depuis plusieurs 
années. Pendant 18 mois, elle a subi au quotidien le danger d’une 
guerre de territoires entre gangs. L’incertitude de ce qui peut arriver  
le lendemain est grande. Mais ce sont encore les familles qui 
ont été les plus exposées  : nécessité de fuir, maisons pillées et 
détruites, blessés, morts par balle... La domination s’exerce par 
la peur, les viols et les kidnappings. L’équipe n’a jamais été en  
dialogue avec un gang. Il y a une forme d’acceptation de sa pré-
sence, car elle est complètement immergée dans la population, 
présente de très longue date, et soutenant les familles de la zone 
dans leur lutte quotidienne pour la vie, l’éducation des enfants, 
contre la malnutrition des plus jeunes et pour leur bon dévelop-
pement. Ces deux dernières années, le quartier où se trouvent les 
locaux d’ATD Quart Monde est resté calme, en contraste avec 
d’autres zones de la métropole, mais les sorties hors du quartier  
présentent fréquemment un risque. Les membres des gangs  
circulent en toute liberté au vu et au su de tous.

Des familles n’ont jamais cessé de venir à la maison Quart 
Monde. Les enfants demeurent aux yeux des parents l’incroyable 
espoir que demain sera autre. Les parents emmènent leurs enfants 
aux activités Bébés Bienvenus et à la pré-école1 chaque fois que 
c’est possible. Ils disent combien ils apprécient de pouvoir y vivre 
des temps de répit, de tranquillité, de rencontres et de paix, et aussi 
de dialogue et de réflexion avec d’autres. Dans les moments où le 
trajet était particulièrement dangereux, des parents ont osé faire 
le chemin pour donner des nouvelles de leur voisinage et venir  
chercher des aliments vitaminés, pas seulement pour leurs enfants 
mais pour d’autres familles qui n’osaient pas venir.

En Haïti, nous apprenons chaque jour combien les actions 
contre la misère, pour la justice et pour la paix sont indivisibles.  
« Haïti est cette terre où des personnes mises en esclavage ont 
offert au monde la liberté. Elle a aussi aidé d’autres pays à obte-
nir la leur. Haïti est le symbole de la lutte pour la liberté. Mais les 
conditions de cette indépendance ne sont pas sans conséquence 
sur notre existence en tant que peuple. (…) Malgré tout, les  
Haïtiennes et les Haïtiens continuent à croire en un avenir  
meilleur. »2 L’équipe reste au cœur de ce chaos et de ce désarroi 
pour dire au monde le courage et la foi en la paix des familles de 
Haïti.  
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Le courage des familles de Haïti


